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POURQUOI DIEU  

S’EST-IL FAIT HOMME ? 

 
 
 
A la question : « Pourquoi Dieu s'est-il fait homme ? », tous les Pères de 

l’Église répondent « Dieu s'est fait homme pour que l'homme devienne 
Dieu ». 

 
Ainsi la raison principale de l'Incarnation est la déification de l’homme. 

Cependant, la Rédemption étant absolument nécessaire pour accéder à cette 
déification qui lui est si intimement liée, cette rédemption ne fait donc qu’un 
avec la raison principale de l’Incarnation étant donné que Toute l’Œuvre du 
Verbe Incarné ne fait qu’un avec le Tout. Ainsi par le Sang de sa Croix, le 
Christ répare les blessures du péché originel, guérit la nature humaine et 
libère l’homme de la servitude du péché en vue de son assomption dans la 
gloire déifiante. 

 
Cette question du motif de l'Incarnation a soulevé des interrogations 

théologiques : Dieu se serait-il incarné si Adam n'avait pas péché ? De 
nombreux théologiens thomistes répondent que non : le Verbe s'incarne pour 
nous sauver. D’autres théologiens scotistes ceux-là soutiennent que oui : seule 
l'Incarnation du nouvel Adam peut conférer à la nature humaine son 
achèvement le plus élevé, celui auquel le premier Adam était destiné avant sa 
chute, mais qu'il ne possédait pas encore. Nous ne trancherons pas un débat 
présentement hors de propos, et dont les protagonistes ne sont peut-être pas 
aussi opposés qu'on le pense ordinairement. 

 
Quoi qu'il en soit, cette question nous permet de prendre conscience 

d'une vérité incontestable : les effets de l'Incarnation ne se limitent pas à la 
restauration de l'état adamique (réparer les blessures du péché originel), mais 
ils permettent l'instauration de l'être humain dans un état de perfection 
proprement divin qui transcende de loin le simple accomplissement de l'Adam 
terrestre. 

 
Cependant, le sujet qui nous occupera dans cette petite brochure n’est 

pas la déification de l’homme (néanmoins un petit texte en annexe sur le 
sujet sera donné), mais la Réparation du péché originel par Jésus-Christ, car il 
n’y a pas de possible déification sans avoir au préalable été sauvé (lavé) de 
nos péchés et libéré de la servitude du péché. Il nous faut donc avant toute 
chose être SAUVÉS et LIBÉRÉS de la servitude du péché pour pouvoir être déifiés. 
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Être sauvés veut dire entre autres, et en termes simples, être réajustés, 
recentrés et réorientés en Dieu par Jésus-Christ en vue justement de notre 
déification, car l’homme est un être qui a été créé en vue de devenir Dieu par 
participation à la Nature Divine, c’est tout le message de l’Évangile de 
St. Jean  qui en témoigne ! 

 
Néanmoins l’une des visées, et de combien la plus importante et bénie 

de toutes, de la Venue du Fils de Dieu sur la terre a été annoncée par l’ange 
Gabriel quand il a dit à Joseph : « …et tu lui donneras le nom de JÉSUS : c’est 
lui qui sauvera son peuple de ses péchés. » (Matthieu 1 :21). Le Peuple de Dieu 
devait être sauvé, non pas de l’occupation romaine, mais de la servitude du 
péché ! C’est ce sujet que nous allons aborder dans les textes qui suivent : 
celui de la libération de la servitude du péché et du recouvrement de notre 
liberté en Christ : « Vous connaîtrez la Vérité et la Vérité vous rendra 
LIBRES » (Jean 8:32). Si Jésus-Christ nous promet de recouvrir la liberté par la 
connaissance de la Vérité c’est que nous étions donc auparavant asservis, 
assujettis, esclaves du péché. Car sans Jésus-Christ dans notre vie nous 
restons prisonniers de la puissance du péché ! Jésus est venu apporter aux 
hommes la bonne nouvelle du Royaume de Dieu qui leur annonce leur salut et 
leur affranchissement de la servitude au péché. En d’autres mots, Jésus vient 
du Ciel pour nous rendre libres : « Car Dieu a tant aimé le monde qu’Il a 
donné Son Fils Unique afin que quiconque CROIT en Lui ne périsse point mais 
qu’il ait la Vie éternelle » (Jean 3 :16). Jésus est le Fils de Dieu et il a, par le 
sacrifice de Sa Vie, donné le bonheur éternel à tous ceux qui croiraient en 
Lui. Grâce à Lui une relation nouvelle s’est établie entre Dieu et les hommes. 

 
 

 
 

Révisons les bases 
 

 
 
 

N’est-il pas vrai qu’il y a des moments où nous devons réviser certaines 
bases de notre vie ? Quand quelque chose va mal, l’homme sage cherche à 
voir s’il a enfreint les bases. L’homme insensé, lui, suppose que les bases ont 
été gardées, et il recherche immédiatement les causes du problème partout 
ailleurs sauf là où elles se trouvent. 

 
Quand ma voiture refuse de démarrer, est-ce que cela paraît logique, 

sage et intelligent de vérifier s’il y a de l’essence dans le réservoir, si 
l’électricité circule dans le moteur, s’il y a suffisamment d’huile, si 
l’admission d’air fonctionne ? Ce sont des bases ! 
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Dans le domaine spirituel, toute régression dans la vie de la foi est le 
résultat de Chrétiens qui ont négligé une des quatre bases.  

 
Comme une voiture a besoin d’essence, d’électricité, d’huile et d’air 

pour fonctionner, de la même façon le Chrétien – pour vivre pleinement, 
victorieusement et LIBREMENT sa foi en Jésus-Christ – doit garder quatre bases 
essentielles dans sa vie de foi : la lecture régulière de la Bible, la prière 
quotidienne, le témoignage pour Jésus, et l’obéissance à chaque direction du 
Saint-Esprit : « Que Ta Volonté (non la mienne) soit faite sur la terre ». Sans 
un de ces quatre éléments, le « moteur » du Chrétien ne tournera pas.  

 
Il est impossible de rétrograder spirituellement en gardant ces quatre 

bases. Toutes les fois que quelque chose tourne mal dans notre vie 
chrétienne, vérifions donc si l’un de ces points a été négligé. 

 
Donc, en parlant de bases – Pourquoi Dieu S’est-Il fait homme ? Quelle 

était l’idée maîtresse en cela ? Quelles en sont les bases ? Pourquoi est-Il 
descendu sur cette terre où Il a été battu, humilié et assassiné cruellement 
sur la croix ? – posons-nous la question de savoir ce que tout cela veut dire. 

 
Si nous ne saisissons pas les bases de son Incarnation, de sa crucifixion, 

de sa résurrection, de son ascension et de sa glorification, alors nous sommes 
les plus malheureux des Chrétiens, ou alors nous ne sommes pas encore 
Chrétiens, nous n’en avons que le nom, les apparences. Il faut sérieusement 
se poser la question car il y va de notre éternité ! Nous devons avoir une 
compréhension claire et précise de la raison pour laquelle le Fils de Dieu est 
venu sur terre afin que nous puissions aligner notre vie sur Le Plan divin. 
« ...c’est lui qui sauvera son peuple de ses péchés » (Matthieu 1:21). C’est Lui 
qui nous sauvera et nous libérera de la puissance du péché. 

 
Ce qui paraît incroyable aujourd’hui, à l’heure de  la communication 

tout azimut, hyper sophistiquée et ultra rapide, à l’heure où pratiquement 
plus personne dans notre société n’ignore rien des informations qui sont 
données au jour le jour dans le monde entier, ce qui paraît donc incroyable, 
c’est que de plus en plus de Chrétiens ignorent la raison exacte de la venue 
du Rédempteur ! Ils ignorent ce que le mot rédemption veut dire et ne savent 
pas de quoi ils doivent être sauvés ! Pourtant Noël se fête chaque année 
depuis 2000 ans ! Noël pourquoi ? Parce que « ...c’est lui qui sauvera son 
peuple de ses péchés » (Matthieu 1:21). Il est venu pour NOUS SAUVER !  
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La Rédemption 

  

 
 
 
Avant d’aborder le terme français « rédemption » disons quelques mots 

d’un autre terme français, celui de « catéchèse », celui-ci est tout 
simplement le décalque du mot grec katèchèsis qui signifie : action d'instruire 
de vive voix. Il vient du verbe katècheô : retentir, résonner, faire retentir aux 
oreilles, d'où : instruire. La catéchèse, c'est tout simplement l'instruction, la 
communication d'un message, d'une science, d'une information. Il eut été 
préférable de le dire tout de suite en français. 

 
Donc la catéchèse, est la communication à l'humanité de la doctrine 

chrétienne. Bien évidemment, la première condition requise pour que l'on 
puisse communiquer un message, une science, une information, c'est qu'il y 
ait un message à communiquer. Or, depuis plusieurs années, la tendance très 
marquée chez plusieurs historiens, théologiens, auteurs et prédicateurs est de 
diminuer, d’amoindrir et d'étouffer le plus possible le contenu de la Doctrine 
Chrétienne. Certains vont même jusqu'à affirmer que le christianisme n'est 
pas une doctrine. Bien entendu, si le christianisme ne comporte pas de 
contenu intelligible à communiquer, alors le problème de la communication 
de l'information ou de l'instruction est réglé dès le départ : il n'y a rien à 
enseigner. Mais en fait le christianisme de l’Écriture sainte, des Pères, des 
grands docteurs, théologiens ou mystiques, est riche d'une substance 
intelligible, d'une information qu'il faut communiquer. Quelles sont les 
conditions de la communication de cette information qui est la doctrine 
chrétienne ? 

 
D'abord que le vocabulaire utilisé soit intelligible pour ceux et celles qui 

vont recevoir ce message. Or beaucoup de chrétiens, ne se rendent pas 
compte que leur langage, le langage dans lequel s'exprime la doctrine 
chrétienne, est de plus en plus inintelligible pour les hommes et pour les 
femmes de nos jours, et même pour un grand nombre de chrétiens qui ne le 
sont que de nom. Elles sont même nombreuses les personnes qui se disent 
Catholiques et qui ne savent même pas ou plus ce que le mot français 
« rédemption » veut dire ! 

 
Le mot français rédemption n'a strictement plus aucun sens ni pour 

l'ouvrier des usines, ni pour l’employée de bureau, ni pour la secrétaire de 
direction, ni pour le garçon de café, ni pour le paysan dans son champ, 
ni pour l'ingénieur des grandes écoles, ni même pour l’universitaire ! C'est 
devenu un terme hermétiquement clos. Le mot français rédemption est 
le décalque du latin redemptio, l'action de racheter. Le verbe redimere 
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signifie : racheter une chose vendue, racheter un captif. Le latin redemptio 
traduit le grec apolutrôsis, qui dérive du verbe apolutroô qui 
signifie : délivrer moyennant rançon. Le verbe grec apolutroô traduit deux 
verbes hébreux, padah et gaal, qui signifient : racheter, par exemple un 
parent qui a été vendu comme esclave. 

 
Dans la civilisation qui utilisait ces verbes hébreux, la pratique de 

l'esclavage était connue, il existait des marchés d'esclaves, on pouvait les 
vendre et les acheter. Si l'on voulait libérer un parent captif, il fallait le 
racheter. Racheter, dans ce contexte, signifiait donc : libérer. Il est dit dans 
la Bible que Dieu a racheté Israël de la maison de servitude : cela signifie qu'il 
a libéré son peuple de la captivité en Égypte. Nos contemporains savent ce 
que signifie le terme : libération. Il aurait donc mieux valu traduire 
franchement et complètement le terme biblique, et ne pas s'arrêter en route 
à un décalque du latin que personne, à part les initiés, ne comprend plus 
aujourd’hui. 

 
 
Le Nouveau Testament tout entier présente Jésus-Christ comme le 

Rédempteur, et l’on a pu dire que le christianisme est la religion de la 
rédemption. Nous étions tous esclaves du péché, de la mort, de la loi, de 
Satan. Le Christ nous a rachetés et libérés sur toute la ligne. « Ils sont 
gratuitement justifiés par sa grâce, par le moyen de la rédemption qui est en 
Jésus-Christ » (Romains 3 :24). « Il nous a rachetés de la malédiction de la Loi. » 
(Galates 3 :13; 4 :5) « Nous avons la rédemption par son sang » (Éphésiens 1 :7) 
« Nous avons été rachetés de notre ancienne vie de péché. » (1Pierre 1 :18-19) 
« Christ nous a libérés de la mort et de la puissance de Satan » (Hébreux 2 :14-

15) ; (Actes 26:18)  
 
Comme autrefois le sacrifice de l’agneau pascal avait délivré les 

Israélites de l’ange exterminateur et du Pharaon (Exode 12), « Le Seigneur nous 
a rachetés de toute iniquité » (Tite 2:14). Le but précis de La Venue du Fils 
de Dieu ici-bas était de « donner sa vie comme la rançon de plusieurs » 
(Matthieu 20 :28 ); (1Timothée 2 :6). C’est pourquoi Paul déclare qu’il « a été fait 
pour nous... rédemption » (1Corinthiens 1 :30). 

  
Nous devons donc nous livrer sans réserve à Celui qui est notre Créateur 

et notre Rédempteur : « Vous ne vous appartenez point à vous-mêmes: car 
vous avez été rachetés à un grand prix » ( 1Corinthiens 6 :19-20). « Le prix est le 
sang versé du Christ » (Ephésiens 1 :7 ; 1Corinthiens 6 :9). La réponse du chrétien 
à ce don gratuit est une vie au service du Christ, qui ne se soumet plus à 
l’esclavage du péché (Galates 5 :1). 
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Jésus nous a sauvés et libérés 
  

de la puissance du péché 
 

 
 
 
« ...c’est lui qui sauvera son peuple de ses péchés » (Matthieu 1:21). Il est 

VENU ! C’est pourquoi nous célébrons Noël ! Nous sommes son peuple, Il nous 
a donc sauvés et libérés de la puissance du péché. 

 
Rien d’autre à ajouter. Cette explication n’a pas été donnée à 

l’humanité plus tard dans la vie de Jésus ; elle a été donnée peu après sa 
conception miraculeuse. L’objectif ultime (sans oublier les autres) de 
l’Incarnation du Fils de Dieu n’est pas de nous donner une plus belle maison – 
bien que Jésus puisse faire cela ; ce n’est pas de nous donner un conjoint – 
bien que Jésus puisse faire cela aussi ; ce n’est pas de nous guérir de la 
maladie — bien que Jésus puisse toujours faire cela ; ce n’est pas de nous 
aider avec l’algèbre ou les intégrales —  bien que Jésus soit l’homme le plus 
intelligent de tout l’univers et qu’il puisse faire cela aussi puisque c’est Lui, 
Le Créateur de toutes choses ! 

 
Alors comment se fait-il que, bien que l’ange nous ait donné la raison 

capitale de la venue du Fils de Dieu, nous nous perdions si souvent dans 
les détails, pensant qu’il soit venu pour un tas d’autres raisons, autres que 
de nous SAUVER et de nous LIBÉRER de cet esclavage du péché ? Or il est bien 
dit : « Voici l’Agneau de Dieu qui ôte le péché du monde ». Il nous a non 
seulement sauvés de nos péchés, mais surtout et principalement, Il nous en a 
LIBÉRÉS ! 

 
N’est-il pas vrai que, dans la vie de nombreux croyants, la vraie mission 

du Christ se perd dans la vie mouvementée d’un emploi du temps chargé ? 
Nous nous attendons à ce que Jésus soit là pour nous pour toutes ces autres 
choses ; pour nos désirs et nos problèmes. Et nous mesurons la performance 
de Jésus envers nous, à la façon dont il agit sur ces « autres choses ». 

 
L’ange a dit à Joseph, alors que le processus d’Incarnation était déjà 

entamé dans le sein de la Vierge Marie : « tu lui donneras le nom de JÉSUS, 
c’est lui qui sauvera son peuple de ses péchés. » Et son peuple c’est nous, 
son Église, du moins si nous croyons en Lui, si nous le suivons. 

 
L’Incarnation — Dieu qui Se fait homme — est un des événements les plus 

puissants qui différencie radicalement le Christianisme des autres religions ! 
Dieu Le Fils Unique du Père est venu du ciel, est né de la Vierge Marie par la 
Puissance du Saint-Esprit, a vécu parmi nous, est mort et ressuscité et est 
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remonté vers son Père d’où il envoie le Saint-Esprit dans le cœur des 
croyants, de ceux et celles qui croient en Lui. Néanmoins l’apôtre Paul, à 
ceux qui pourtant étaient croyants mais n’avaient jamais entendu parler de 
l’effusion de l’Esprit, leur demanda : « Avez-vous reçu l’Esprit Saint quand 
vous êtes devenus croyants ? » (Actes 19 :2). Paul voyait bien qu’il manquait 
« quelque chose » dans leur vie de croyant. Cela se voit ! « Avez-vous reçu le 
Saint-Esprit quand vous avez cru ? » Car on sait si on a reçu ou non le Saint-
Esprit, c’est comme si une personne était entrée chez nous, dans notre 
maison, nous savons que cette personne est entrée chez nous car nous avons 
fait l’expérience de sa présence. Un grand nombre de soi-disant chrétiens 
vivent comme si cet Hôte Divin n’était pas en eux !!! Ils ressemblent aux 
vierges insensées de la parabole ! 

 
Pourtant il n’y a rien de plus grand, ni de meilleur nulle part ailleurs au 

monde, le Christ a fait tout cela pour nous sauver et nous libérer du 
problème du péché, ce problème qui infeste l’humanité toute entière qui ne 
veut pas du Christ dans sa vie ! 

 
Quel contraste face aux dieux grecs et romains de l’époque ! Souvenons-

nous, à l’époque de Jésus, c’était au temps de l’Empire Romain qui a suivi 
l’Empire Grec. A cette époque, les Romains avaient les muscles et les Grecs 
les cerveaux. Pour les Grecs, les dieux étaient si lointains, si « parfaits » 
qu’ils ne s’embarrassaient même pas des choses de la création. Les Grecs 
pensaient que la création, y compris l’homme, était si contaminée par le mal 
que leurs dieux n’en avaient absolument rien à faire, et donc ces dieux 
déléguaient la création à des esprits intermédiaires entre les hommes et eux-
mêmes. Mais Lui, le Verbe de Dieu, l’Unique Engendré du Père, l’Eternel Dieu, 
S’est incarné, est devenu l’un d’entre nous, excepté le péché, pour être l’un 
d’entre nous non pas seulement pour nous pardonner nos péchés mais 
également, surtout et principalement afin de déverser en nous la Puissance 
divine pour vaincre le péché, pour que nous ne soyons plus ni victimes du 
péché ni contaminés par le péché et pour que nous puissions devenir, en toute 
liberté et dans la paix, ce pourquoi nous avons été créés ; afin de devenir 
semblables au Fils de Dieu ! 

 
Nous avons dit que Notre Seigneur Jésus-Christ peut nous aider dans tous 

les domaines de la vie, de la maladie aux maths, mais la vraie raison pour 
laquelle Il est venu, c’est pour nous sauver du péché et nous libérer de la 
puissance de celui-ci chaque jour de notre vie. Et c’est dans cette 
merveilleuse venue de notre Seigneur Jésus-Christ que nous apprenons à 
connaître Dieu le Père comme Dieu-Amour, Dieu de compassion, un Dieu qui 
prend soin de nous, un Dieu personnel. Le Christ nous apporte une nouvelle 
connaissance de Dieu telle qu’IL n'avait jamais été connu par l'humanité 
auparavant. Jésus, dans sa venue et sa vie sur terre, nous révèle la Vraie 
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Nature du Père, au point qu’Il a pu dire à Philippe « … celui qui m’a vu a vu le 
Père… Les paroles que je vous dis, je ne les dis pas de moi-même ; et le Père 
qui demeure en moi, c’est lui qui fait les œuvres » (Jean 14 :9-10). 

 
Oui, « …tu lui donneras le nom de JÉSUS : c’est lui qui sauvera son 

peuple de ses péchés. » Jésus est venu résoudre le problème du péché en 
nous. Il est venu régénérer, recentrer, réorienter cette nouvelle humanité 
née de Dieu par la foi en Jésus-Christ ! 

 
Avons-nous un problème de péché ? Jésus est venu nous en sauver et 

nous en délivrer, Jésus est venu pour mettre fin au problème du péché en 

nous. Nous en sommes-nous dégagés ou y sommes-nous encore accrochés ? 

Notre vie est-elle entièrement régénérée, recentrée, réorientée en Dieu ? 

Sommes-nous en harmonie et en paix avec nous-mêmes et par extension avec 

tous ceux et celles que nous côtoyons tous les jours ? Jésus est venu pour nous 

donner cette harmonie et cette paix.  

 
Ce qui est grave à notre époque c’est que beaucoup de personnes ne 

savent pas que Jésus-Christ est venu pour nous délivrer du très grave et 
dramatique problème du péché. Elles pensent que Jésus est venu seulement 
pour nous pardonner et nous laisser sans délivrance des problèmes et de la 
puissance du péché. L’évangile à la mode aujourd’hui parle seulement de 
pardon pour nos péchés et pas de délivrance de la puissance du péché, 

comme l’ange l’a déclaré. Dieu ne dit pas que nous ne pécherons plus ! Dieu 
dit que celui qui est délivré de la puissance du péché ne pratique plus le 
péché et c’est alors une vie de Victoire, de Repos et de Paix en Christ, une 
vie d’harmonie et de joie ! Le péché devient « accidentel » chez celui qui a 
expérimenté la libération de la puissance et de la servitude du péché. 

 

Le problème est aussi vieux qu’au premier siècle ; il y avait déjà des 

gens, par exemple dans l’église de Rome, qui croyaient que sous l’abondance 
de la grâce divine ils pouvaient continuer de pécher en toute impunité ! Ils 
croyaient à juste titre que Dieu pardonnait les péchés, mais ils n’avaient pas 

saisi qu’ils avaient été libérés du péché et de sa domination par la Victoire de 
Jésus-Christ agissant en eux. Victoire qui devient la nôtre si nous demeurons 
en Lui : « Demeurez en moi comme je demeure en vous ! De même que le 

sarment, s’il ne demeure sur la vigne, ne peut de lui-même porter du fruit, 

ainsi vous non plus si vous ne demeurez en moi. Si vous demeurez en moi et 

que mes paroles demeurent en vous, vous demanderez ce que vous voudrez, 

et cela vous arrivera » (Jean 15 :4,7).  
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Si nous demeurons en Lui, demandons donc cette Victoire sur la 

domination et la tyrannie du péché et elle nous sera accordée car Dieu le Fils 

ne peut pas nous mentir, sa promesse est Véritable et actuelle pour tous ceux 

et celles qui ont la foi vivante et qui sont sûrs et certains de Ses Paroles. En 

Christ nous ne sommes pas seulement pardonnés mais DÉLIVRÉS du péché et de 

sa puissance. 
 
Ainsi, l’apôtre Paul disait à l’église de Rome et à nous aujourd’hui : 

« Que dirons-nous donc ? Demeurerions-nous dans le péché (continuerions-
nous de pratiquer le péché) afin que la grâce abonde ? Loin de là ! Nous qui 
sommes morts au péché, comment vivrions-nous encore dans le péché ?… 
Sachant que notre vieil homme a été crucifié avec lui, afin que le corps du 
péché fût détruit, pour que nous ne soyons plus esclaves du péché ; car 
celui qui est mort est libéré (de la puissance) du péché » (Romains 6 :1-2,6-7). 
Le savons-nous ? Savons-nous que nous, qui sommes nés de Dieu, sommes 
libérés de ce corps du péché ? C’est toute la vérité de notre baptême et de 
notre foi en Jésus-Christ : La délivrance de la puissance attractive du péché ! 

 
Le très célèbre verset de la lettre de St. Paul aux Romains (6 :23) qui dit : 

«Le salaire du péché, c’est la mort, mais le don gratuit de Dieu, c’est la vie 
éternelle en Jésus Christ notre Seigneur » n’a pas été écrit pour les 
incroyants qui, eux, demeurent toujours dans la servitude du péché tant qu’ils 
ne viennent pas à Christ, tant qu’ils ne se convertissent pas. 

 
Paul écrit aux Chrétiens de Rome, cela a donc été écrit pour les croyants 

qui penseraient ne pas avoir été libérés de la puissance du péché comme 
avant leur conversion, comme les incroyants, ce à quoi Paul rétorque : « Loin 
de là… Car le salaire du péché, c’est la mort. » C’est-à-dire la seconde mort, 
la mort éternelle qui nous éloigne de Dieu à tout jamais ! Car dit Jésus : 
« Celui qui croira et sera baptisé sera sauvé mais celui qui ne croira pas sera 
condamné » (Marc 16 :16). 

 
Oui, c’est pour nous aujourd’hui que cela a été écrit. Paul, inspiré par 

Dieu le Saint-Esprit, écrivait à des Chrétiens, à vous et à moi et non à des 
incroyants ! L’avertissement est donc pour nous chrétiens d’aujourd’hui qui 
pratiqueraient volontairement le péché sans savoir ce qu’il engendre : « Car 
le salaire du péché, c’est la mort. » 

 
Pourquoi le Fils de Dieu est-il venu ? « Pour que désormais nous ne 

soyons plus esclaves du péché ». Cela ne nous rappelle-t-il pas la 
proclamation de l’ange à Joseph ? « …et tu lui donneras le nom de JÉSUS : 
c’est lui qui sauvera (libérera) son peuple de ses péchés ». 
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Victoire ou défaite ? 
 

 
 

Nous voilà coincés avec le pardon seul et il semble que nous n'arrivons 
jamais à être libérés du péché. Tant que nous laissons libre cours au péché 
dans nos vies il régnera sur nous, ce sera lui qui sera notre maître et nous 
resterons toujours serviteurs du péché et non de Dieu. 

 
Nous choisissons nos patrons, n’est-ce pas, et une fois que nous avons 

choisi notre patron, nous obéissons à ce patron. Si nous choisissons de 
travailler pour McDonald’s, nous nous soumettons aux ordres de McDonald’s et 
nous servirons McDonald’s, grillant des steaks à la manière McDonald’s, et 
travaillant exactement comme ils le veulent et pas autrement, c’est logique, 
c’est normal. 

 
Paul nous dit : «Vous savez très bien qu’en vous mettant au service de 

quelqu’un, vous êtes tenus de lui obéir et d’accomplir toutes ses volontés. 
Vous devenez ainsi effectivement les serviteurs du maître auquel vous vous 
êtes voués et que vous avez choisi de servir. Il en est de même de vos 
relations avec le péché ou avec Dieu : ou bien vous servez le péché et vous 
allez à la mort — ou bien vous obéissez à Dieu et vous trouvez une nouvelle 
vie juste »(Romains 6 :16). Et j’ajouterai : Une vie merveilleuse, de repos, 
pleine de joie et de paix, une vie harmonieuse. Dieu dit : « J`ai mis devant 
toi la vie et la mort, la bénédiction et la malédiction. Choisis donc la vie, 
afin que tu vives… » (Deutéronome 30 :19). 

 
Nous devons faire deux choix vitaux pour vivre avec Christ et en Lui pour 

toujours. Tout d’abord, croire en Lui et ensuite, c’est tout aussi important, 
nous devons décider – croire, avoir foi – que nous sommes morts au péché. 
Nous devons soumettre entièrement notre vie au Christ, notre Maître et 
Seigneur ! Une fois que nous avons déterminé par la foi que nous sommes 
morts au péché, la puissance de Dieu est activée en nous pour nous rendre 
Victorieux sur le péché. Et grâce à Dieu, finalement c’est ce que les Chrétiens 
de Rome faisaient en tant que corps de l’Eglise : « Mais, grâces soient rendues 
à Dieu de ce que, après AVOIR ÉTÉ  esclaves du péché, vous AVEZ OBÉI de cœur 
à la règle de doctrine dans laquelle vous avez été instruits.»(Romains 6 :17). 
Avons-nous été enseignés et instruits à la règle de cette doctrine ? Si oui, 
obéissons-lui de cœur et nous verrons la puissance du Ressuscité agir en nous. 

 
Et c’est cela même qui a fait la réputation de l’église de Rome dans 

l’histoire du salut. Il est rare qu’une église traverse le cours de l’histoire, car 
la plupart sont tâchées et gâtées par les divisions, comme c’est le cas dans 
beaucoup de paroisses où les rivalités et les divisions sont causées par le 
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péché d’orgueil et de rivalité, voir même de rébellion envers l’Autorité divine 
instituée ! Mais l’Eglise de Rome a fait l’histoire divine et mondiale car elle a 
dit ‘adieu’ au péché. Elle avait cette foi inébranlable que Jésus était capable 
non seulement de lui pardonner ses péchés mais de la délivrer de la puissance 
du péché. Et n’oublions pas que l’Eglise de Rome, par ses Martyrs (Témoins), 
a si radicalement glorifié le Seigneur Notre Dieu,  que le sol de l’Italie fut tout 
baigné de leur sang ! Et St.Paul de confirmer sa réputation en disant dans 
l’introduction de son Epître aux Romains : « Je rends d’abord grâces à mon 
Dieu par Jésus-Christ, au sujet de vous tous, de ce que votre foi est 
renommée dans le monde entier » (Romains 1 :18). C’était une foi Victorieuse. 
Ces Chrétiens romains, à quelques exceptions près, avaient compris le sens 
premier de la venue du Fils de Dieu. «… Il libérera son peuple du péché ». 
C’est ce que le Seigneur Jésus continue de faire en tous ceux et celles qui le 
suivent et qui mettent leur totale confiance en Lui. 

 
Ils se sont approprié la puissance que Notre Seigneur Jésus-Christ a 

montrée au Calvaire et par le tombeau vide. Gloire à Dieu ! Nulle part je ne 
peux trouver une plus belle expression dans la Bible que celle-ci à propos de 
Notre Seigneur : « Il est mort pour le péché, une fois pour toutes. Mais à 
présent, étant ressuscité, il vit pour Dieu … » (Romains 6 :10). 

 
A nous d’avoir la même attitude : « Ainsi vous-mêmes, considérez-vous 

comme morts au péché, et comme vivants (ressuscités) pour Dieu en 
Jésus-Christ. Que le péché ne règne donc plus dans votre corps mortel et 
n’obéissez pas à ses convoitises. Ne livrez pas vos membres au péché, 
comme des instruments d’iniquité ; mais donnez-vous vous-mêmes à Dieu, 
comme étant vivants de morts que vous étiez, et offrez à Dieu vos membres, 
comme des instruments de justice. C’est alors que le péché n’aura plus de 
pouvoir sur vous… » (Romains 6 :11-14). « Ne savez-vous pas que votre corps est 
un temple du Saint Esprit, qui est en vous et que vous tenez de Dieu ? Et que 
vous ne vous appartenez pas ? » (1Corinthiens 6 :19).  

 
A la croix, le Fils de Dieu a mis un terme à la tyrannie du péché. « Voici 

l’Agneau de Dieu qui ENLÈVE LE PÉCHÉ DU MONDE ». Il avait quitté la splendeur 
éternelle du Ciel pour venir dans le monde nous sauver et nous libérer du 
péché qui nous séparait de Dieu. La Résurrection de Jésus-Christ nous prouve 
qu’il a réintroduit l’humanité régénérée dans la communion divine, et plus 
que cela, il fait de cette nouvelle humanité régénérée, qui a reçu Son 
Témoignage et qui croit en Lui, les héritiers de Son Royaume car : « Tout est 
à vous »(1 Corinthiens 3 :21,22) Dieu même est à nous, pour nous et en nous !!! 

 
A présent relisons et recevons ce verset pour nous personnellement, 

c’est de la dynamite ! : « vous êtes morts pour le péché ; considérez-vous 
donc comme des morts à l’égard des appels du péché ; votre relation avec le 
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péché est rompue ; regardez-vous d’autre part comme vivants (ressuscités) 
pour Dieu dans une communion parfaite et ininterrompue avec lui, puisque 
vous êtes en Jésus–Christ Notre Seigneur », c’est le sens véritable de notre 
baptême et de notre foi en Jésus-Christ. Nous de même SACHONS qu’étant en 
Jésus-Christ  nous sommes avec Lui EN DIEU également !!! Non pas dans le 
futur, mais AUJOURD’HUI, dès à présent…nous sommes EN DIEU, car être « en 
Christ » c’est être EN DIEU. Et Saint Paul dira qu’il s’agit d’un très grand 
Mystère qui avait été caché de tout temps et seulement révélé depuis lors par 
les prophètes et les Apôtres de Jésus-Christ, à savoir : « CHRIST EN VOUS ! » 
(Colossiens 1 :27). La Deuxième Personne de la Trinité, Jésus-Christ est EN NOUS ! 
Le Dieu trois fois Saint est EN NOUS ! Celui que les Cieux des Cieux ne peuvent 
contenir est EN NOUS ET NOUS SOMMES EN LUI ! Quel Mystère grandiose ! Quel 
Miracle ! Dieu EN NOUS ! « Comme Toi, Père, Tu es en Moi et Moi en Toi,  QU'EUX 
AUSSI SOIENT EN NOUS pour qu'ils soient UN comme NOUS SOMMES UN : MOI EN EUX ET TOI 
EN MOI, afin qu'ils soient parfaitement UN » (Jean 17:21-23). 

 
Si nous avons bien saisi cela par la foi, alors commençons à vivre cette 

pleine relation avec Dieu dans cette foi car c’est la vraie raison pour laquelle 
Notre Seigneur Jésus-Christ est venu dans le monde afin de nous INTRODUIRE en 
Dieu, dans Sa pleine communion, afin que nous ayons la vie en abondance, 
afin de vivre de cette abondance qu’EST DIEU. 

 
« J’ai mis devant toi la vie et la mort, la bénédiction et la malédiction. 

Choisis donc la vie, afin que tu vives… » (Deutéronome 30 :19). Dieu dit qu’il y a 
deux voies devant nous, pas trois ni quatre, mais DEUX : La Vie et la mort. Sur 
laquelle des deux voies allons-nous marcher désormais ? 

 
Cette Voie de Vie c’est la Vie même de Dieu en plénitude ! Joie, 

bonheur, épanouissement, prospérité, grâce et paix sont sur cette Voie de 
Vie ! Vous connaîtrez ce qu’est la joie PARFAITE du Seigneur, elle sera 
continuellement en vous. Vous la vivrez, vous en ferez l’expérience chaque 
jour de votre vie. Votre cœur débordera d’amour pour votre Dieu. Vous serez 
au diapason et en harmonie avec Lui. Votre être se trouvera recentré, 
réajusté, réorienté et trouvera sa plénitude. Vous découvrirez ce qu’est 
l’harmonie de soi. Or, la Voie de la Vie que Dieu nous demande d’emprunter 
afin de VIVRE en conformité avec Sa Volonté, n’est autre que Jésus-Christ 
Lui-Même qui a dit : « JE SUIS LA VOIE ET LA VIE ». « Personne ne peut aller au 
Père que par Moi ». 

 
Certes, c’est une voie étroite car il n’y a pas d’autre voie que celle-là 

qui mène à la Vie éternelle. Tandis que l’autre voie, celle du péché et du 
monde, la voie de mort, celle-là est facile et très large pour nous égarer et 
nous éloigner de plus en plus loin de la Vie éternelle. Le Diable fait tout pour 
nous éloigner de cette Voie de Vie, il rôde comme un lion rugissant près des 
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chrétiens pour les faire tomber dans le péché et pour les décentrer de la Voie 
de Vie (1 Pierre 5 :8). 

 
Nous avons donc considéré une des bases importantes de la doctrine 

du salut. Si nous nous trompons sur ce point précis, nous nous tromperons sur 
de nombreux autres points dans notre foi chrétienne. Ainsi donc, comme 
Christ nous a sauvés et délivrés du péché, soyons VICTORIEUX, vivons le vrai 
Christianisme de la Révélation du Nouveau Testament ! Ce ne sera plus nous 
qui vivrons mais c’est le Christ Lui-Même qui vivra en nous et par nous ! « J’ai 
été crucifié avec Christ, et si je vis, ce n’est plus moi qui vis, mais le Christ 
qui vit en moi. Ma vie présente dans la chair, je la vis dans la foi au Fils de 
Dieu qui m’a aimé et s’est livré pour moi » (Galates 2 :20).  
 

« C’est alors que le péché n’aura point de pouvoir sur vous »  
(Romains 6:14) 

 
 
 

 
 

QUELQUES CONSEILS DE LA PAROLE DE DIEU 
 

 
 

« Comment l’homme rendra-t-il pur son sentier ?  
En se laissant guider par Ta Parole. » 

 

(Psaume 119) 
 
 

 

Quand nous sommes tentés par l’impatience  
lors d’une épreuve ou d’un temps de désert  

 

 
 
« Mes frères, regardez comme un sujet de joie complète les diverses 

épreuves auxquelles vous pouvez être exposés, sachant que l’épreuve de 
votre foi produit la patience. Mais il faut que la patience accomplisse 
parfaitement son œuvre, afin que vous soyez parfaits et accomplis, sans 
faillir en rien. » (Jacques 1 :2-4) 

  
« Le Dieu de toutes grâces, qui vous a appelés en Jésus-Christ à sa gloire 

éternelle, après que vous aurez souffert un peu de temps, vous 
perfectionnera Lui-Même, vous affermira, vous fortifiera, vous rendra 
inébranlables. » (1 Pierre 5 :10) 
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« C’est là ce qui fait votre joie, quoique maintenant, puisqu’il le faut, 
vous soyez attristés pour un peu de temps par diverses épreuves, afin que 
votre foi, plus précieuse que l’or périssable, qui cependant est éprouvée par 
le feu, ait pour résultat la louange, la gloire et l’honneur, lorsque 
Jésus-Christ apparaîtra. »  (Jacques 1 : 6-7) 

 
 

 
 

Quand nous sommes tentés de pécher  
 

 

 

« Heureux celui qui supporte patiemment la tentation; car une fois qu’il 
aura fait ses preuves, il recevra la couronne de vie que le Seigneur a promise 
à ceux qui l’aiment. Que personne, lorsqu’il est tenté, ne dise : C’est Dieu 
qui me tente. Car Dieu Lui-Même est inaccessible à la séduction du mal, Il ne 
va donc pas pousser les autres à le commettre. Non, Dieu ne tente personne. 
Voilà plutôt ce qui se passe : lorsque nous sommes tentés, ce sont les mauvais 
désirs que nous portons en nous qui nous appâtent, nous séduisent et nous 
entraînent. Or, le mauvais désir, si nous lui cédons, donnera naissance au 
péché. Celui-ci, à son tour, une fois parvenu à son plein développement, 
enfantera la mort. Ne vous laissez donc pas égarer sur ce point, mes frères. 
Dieu ne nous incite jamais au mal. Au contraire... » (Jacques 1 :12-16) 

      
« Les tentations qui vous ont assaillis jusqu’ici sont communes à tous les 

hommes : AUCUNE n’a dépassé les forces humaines. Dieu qui est Fidèle ne 
permettra pas que vous soyez tentés au-delà de vos forces. Au moment de la 
tentation, Il vous donnera la force d’y résister et Il préparera une issue afin 
que vous puissiez la supporter. » (1 Corinthiens 10 :13)  

 
 
 

 

Si nous avons succombé à la tentation et péché  
 

 
 
 

Le Sang de Jésus-Christ — Le Fils de Dieu — nous purifie de TOUT péché… 

Si nous reconnaissons que nous avons péché et si nous avouons nos péchés, Il 

est Juste et Fidèle pour nous purifier de TOUTE iniquité... Nous avons Un 

Avocat auprès du Père, Jésus-Christ Le Juste. » (1 Jean 1 :7-9; 2 :1) 
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ANNEXE 
 

 
 
 

 
 

La quintessence de 
 

la révélation Chrétienne 
 

 

 

 
 
Ce qui a été dit par l’ange quant à l’Incarnation du Fils de Dieu dans 

le sein de Marie, bénie est-Elle, notre ange le dit de même pour 
chacun d’entre nous : « La puissance du Très-Haut te couvrira de son ombre. 
C’est pourquoi le saint enfant qui naîtra de toi sera appelé Fils de Dieu... 
Car rien n’est impossible à Dieu. » Le Christ doit naître en nous ! Il doit se 
développer « jusqu’à ce que Christ soit formé tout entier en vous » dira saint 
Paul (Galates 4:19). C’est TOUTE la quintessence de la Révélation Chrétienne ! 

 
Bien que la quintessence de la révélation chrétienne demeure ignorée de 

la plupart des Chrétiens, ceux toutefois qui se laissent attirer par l'Esprit ne 
seront pas déçus en la découvrant. Il faut donc réapprendre, en purifiant 
notre entendement spirituel, à écouter ce que dit le Message chrétien, ce 
qu'il dit ouvertement et sans se cacher, ce qu'il proclame à voix haute et 
depuis toujours, ce qu'il crie par-dessus les toits sans se lasser et que malgré 
cela presque personne aujourd’hui ne paraît comprendre. Cette étrange 
cécité spirituelle est aussi le cas d'une multitude de chrétiens qui pourtant se 
réclament de Jésus-Christ.  

 
Ce Message tient en peu de mots et se résume dans la grâce de la 

filiation divine pour tous les baptisés dont la foi est vivante. Le Christianisme 
ne propose en effet rien d'autre aux hommes et aux femmes que de devenir 
fils et filles de Dieu par incorporation baptismale et eucharistique à Jésus-
Christ mort et ressuscité : il leur propose de « naître de Dieu ». Voilà ce 
qu'enseigne saint Jean à chaque page de son Évangile, non pas sous le couvert 
d'obscures allusions, mais très clairement et très explicitement. « Il faut que 
vous naissiez de nouveau — d’en Haut » (Jean 3:7).  

 
Notre qualité de fils et de filles de Dieu a un sens beaucoup plus 

profond, beaucoup plus extraordinaire que tout ce que nous aurions pu 
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comprendre jusqu’ici. Nous touchons ici à la question de la déification. Mais 
que veut réellement dire ce terme de déification ? Avec Jésus-Christ, Vrai 
Dieu et Vrai Homme, nous est présentée une façon de s'approcher de Dieu, à 
la fois personnelle ou intérieure et communautaire ou ecclésiale. A la 
question « pourquoi Dieu s'est-il fait homme ? » de tous les Pères de l’Eglise, 
de saint Irénée en passant par Clément d’Alexandrie à saint Athanase ou 
Denys l’Aréopagite, saint Augustin résume leur doctrine dans une formule 
décisive :  
 

 « Factus est Deus homo ut homo fieret Deus » « Dieu S'est fait homme pour 
que l'homme devienne Dieu »  
 

La déification qui s'inaugure par la foi et le baptême, se développe par 
la confirmation (ou chrismation) et s'accomplit par l’Eucharistie : car ceux qui 
mangent le Pain Christique deviennent ce qu'ils reçoivent, ils deviennent le 
corps du Christ. Ils deviennent le Christ ! « Je vis, mais ce n’est plus moi qui 
vis, c’est Christ qui vit en moi. » (Galates 2:20). 

 
Les effets de l'Incarnation ne se limitent donc pas uniquement à la 

restauration de l'état adamique (réparer les blessures du péché originel), mais 
ils permettent l'instauration de l'être humain dans un état de perfection 
proprement divin qui transcende de loin le simple accomplissement de l'Adam 
terrestre. C'est ce qu'énonce cette antique oraison de la messe romaine que le 
prêtre récite à l'offertoire en versant un peu d'eau dans le vin du calice ; « 
Dieu, qui avez établi la nature humaine dans une admirable noblesse, et qui 
l'avez rétablie d'une manière plus admirable encore : donnez-nous, par le 
mystère sacramentel de cette eau et de ce vin, d'avoir part à la divinité de 
Celui qui a daigné prendre part à notre humanité ». On y discerne les trois 
étapes du devenir de l’homme : celle de sa création (l'homme primordial), 
celle de sa rédemption (l'homme sauvé) et celle de son incorporation 
Eucharistique au Christ (l'homme déifié). 

 
Le Christ, Image Parfaite et Éternelle du Père, apporte aux hommes 

l'actualité de la divine Ressemblance. Devenir Dieu — pour autant que cette 
expression ait encore un sens pour l’homme d’aujourd’hui  — c'est simplement 
réaliser la vérité transcendante de la nature humaine façonnée « à l'image de 
Dieu », c'est devenir ce que nous sommes en Dieu, et dont l'homme primordial 
lui-même n'était qu'une image. Saint Basile de Césarée dit-il autre chose 
lorsqu'il affirme : « L'homme est une créature qui a reçu l'ordre de devenir 
Dieu » ? Mais comme cela est impossible à l’homme c’est donc Dieu qui le 
fera. 

 
Pour accéder à sa vraie liberté et sa vraie dimension spirituelle, le 

chrétien doit accepter d'être conduit par l’Esprit au-delà de ce qu'il croit 
présentement et incomplètement ; il doit passer d’une foi infantile  à une foi 
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plus élevée, dépasser le voile qui couvre les réalités divines cachées en lui ; il 
doit vivre et laisser se réaliser ce qui est déposé en lui, il doit entrer dans 
le Saint des Saints qui se trouve en lui, puisqu’il est devenu le temple de 
Dieu. Le chrétien trouve la Présence même de Dieu en lui ! L'injonction du 
Christ en saint Matthieu (5:48) : « Vous donc soyez parfaits comme votre Père 
du ciel est parfait ». Et saint Paul de dire : « Ne vous conformez pas au siècle 
présent, mais soyez transformés dans le renouvellement de votre 
intelligence » (Romains 12:3). Il n'y a pas de tâche plus urgente que celle qui 
convie d'entrer dans l'intelligence la plus étonnante, la plus prodigieuse du 
Message Chrétien. Car nous sommes appelés fils et filles de Dieu. Et nous le 
sommes au sens fort du terme ! 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


